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Discours de 

Son Excellence Monsieur Ouhoumoudou MAHAMADOU, Premier 

Ministre, Chef du Gouvernement, à l’occasion de la Cérémonie 

d’ouverture de la réunion des Ministres de l’Industrie et du 

Développement Economique de l’Union Africaine. 

( Niamey, le 7 Novembre 2022) 
 

Mesdames et Messieurs les Présidents des Institutions Nationales ;  

Mesdames et Messieurs les Ministres  et les Chefs de délégations des 

pays de l’Union Africaine; 

Mesdames et Messieurs les Membres du Gouvernement ; 

Mesdames et Messieurs les Députés Nationaux; 

Monsieur le Commissaire de l’Union Africaine en charge de l’Industrie ; 

Mesdames et Messieurs les Ambassadeurs et les Représentants des 

Institutions Internationales ; 

Mesdames et Messieurs les Responsables des Institutions 

Régionales ; 

Monsieur le Gouverneur de la Région de Niamey; 

Monsieur le Député Maire de la ville de Niamey; 

Mesdames et Messieurs les hauts cadres de l’industrie et du 

développement économique des pays de l’Union Africaine; 

Honorables Chefs Traditionnels et Leaders Religieux; 

Mesdames et Messieurs, à vos titres et grades ; 

Chers invités ; 

 

Je vous souhaite, au nom de Son Excellence Monsieur Mohamed 

BAZOUM, Président de la République, Chef de l’Etat, et au nom du 

Gouvernement, la chaleureuse bienvenue à Niamey, terre africaine 

d’hospitalité et de paix. Je vous exprime mon souhait d’un agréable séjour 



et un franc succès dans les travaux qui nous rassemblent aujourd’hui, à 

savoir, la réunion préparatoire du Sommet des Chefs d’Etat et de 

Gouvernement de l’Union Africaine sur l’Industrialisation et la Diversification 

Economique dont le thème est « Industrialiser l’Afrique : Engagement 

renouvelé en faveur d’une industrialisation inclusive et durable et d’une 

diversification économique». 

Mesdames et Messieurs ; 

Comme vous le savez, le Sommet de Niamey a été décidé par les Chefs 

d’Etat et de Gouvernement lors de leur 33ème  session ordinaire tenue du 9 

au 10 février 2020 à Addis-Abeba (Éthiopie).  

Le Sommet qui se tiendra le 25 novembre prochain “vise à souligner la 

détermination et l'engagement renouvelés de l'Afrique en faveur de 

l'industrialisation en tant que l'un des piliers centraux de la réalisation des 

objectifs de croissance économique et de développement du continent, tels 

qu'énoncés dans l'Agenda 2063 et l'Agenda 2030”. 

Vous serez amenés au cours de vos travaux à identifier les obstacles à 

l’industrialisation du Continent ainsi que les leviers permettant de stimuler 

les processus d’industrialisation afin de proposer aux Chefs d’Etat et de 

Gouvernement, des solutions concrètes en droite ligne avec le Plan de 

développement industriel Africain. Ces solutions doivent nous permettre de 

mettre fin au paradoxe qui caractérise l’Afrique à savoir, un continent pauvre 

alors qu’il recèle d’importantes capacités humaines et d’abondantes 

ressources naturelles sur lesquelles devrait se bâtir une industrie forte, 

compétitive et durable. 

Mesdames et Messieurs 

Pour résoudre le paradoxe du continent et réaliser nos ambitions, la mise en 

œuvre de notre agenda 2063 devra être pragmatique et concrète. 



L'industrialisation doit y jouer un rôle important. Toutefois, nous n'y 

parviendrons que si nous déployons des stratégies plus intelligentes et si 

nous appuyons davantage le développement de nos industries naissantes. 

Cela impliquera de transformer, d’accroître et de moderniser nos économies 

par l’enrichissement et l’apport d’une valeur ajoutée aux ressources 

naturelles.  

A cet égard, il faudra nécessairement créer un espace pour le dialogue social 

et sectoriel afin de promouvoir le développement et la mise en œuvre de 

plans de productivité ainsi que des chaînes de valeur régionales des produits 

de base pour soutenir l’opérationnalisation de nos politiques industrielles à 

tous les niveaux. La priorité consistera à mettre l’accent sur les micros, 

petites et moyennes entreprises qui sont de grands pourvoyeurs d’emplois. 

Le développement de ces PME est évidemment lié à la création d’un climat 

propice des affaires qui favorise la croissance, la création d’emplois et les 

investissements pour l’industrialisation. 

Mesdames et Messieurs 

L’industrialisation de l’Afrique doit nécessairement passer par la 

modernisation de notre agriculture et de nos industries agroalimentaires et 

la diversification à partir des matières premières de base. Cela permettra de 

lutter efficacement contre la malnutrition et l’insécurité alimentaire, de 

réduire notre dépendance vis-à-vis des importations notamment des 

produits alimentaires et d’accroître le commerce intra-africain dans 

l’agriculture et les produits agricoles transformés. Il y’aura donc besoin de 

mettre en œuvre des politiques d’actions affirmatives et de plaidoyer en vue 

d’assurer l’amélioration de l’accès des femmes et des jeunes à la terre et 

aux intrants, de s’assurer qu’ils accèdent au moins à 30 pour cent au 

financement agricole qui constitue un prérequis important de l’Agenda 2063. 



L’utilisation des possibilités qu’offrent les nouvelles technologies de 

l’information et de communication et l’intelligence artificielle est une autre 

dimension à prendre en compte pour une industrialisation réussie de notre 

continent. 

Mesdames et Messieurs 

Au Niger, conscient de l’importance que peut jouer l’industrie dans le 

développement économique et social, mon gouvernement a défini, dans les 

orientations stratégiques du Programme de Développement Economique et 

Social (PDES 2022-2026) des actions à mettre en œuvre dans le domaine. 

Il s’agit notamment de : l’élaboration et la mise en œuvre d’une politique de 

développement industriel, l’exploitation et l’extension des chaînes de valeurs 

dans l’agriculture et l’élevage, l’exploitation de notre potentiel économique à 

travers le programme «Une Région, une Industrie», la normalisation des 

produits et la modernisation des infrastructures industrielles par la création 

de nouvelles zones industrielles, de zones franches et de zones 

économiques spéciales. 

Dans la réalisation de nos orientations stratégiques, je me réjouis aujourd’hui 

que notre pays dispose des éléments nécessaires à son développement 

industriel notamment un cadre macroéconomique et un dispositif 

réglementaire favorable, une population jeune, des matières de base  

notamment minières, énergétiques et agricoles abondantes. 

La transformation structurelle de l’économie nigérienne que nous 

envisageons, s’opérera à travers la mise en œuvre des plusieurs projets 

structurants. Il s’agit notamment du programme « Une Région, Une Industrie 

», du programme Kandadji de régénération des écosystèmes et de mise en 

valeur de la vallée du Niger. Il s’agira également de mettre en œuvre des 

programmes phares sur les chaînes de valeur stratégiques autour des 



spéculations telles que l’oignon, le moringa, le bétail-viande, le riz, la volaille, 

l’usine d’engrais, l’usine d’aliments pour bétail, la fibre optique, 

l’électrification rurale et urbaine, la route transsaharienne, la boucle 

ferroviaire. Le dynamisme du secteur secondaire serait également porté par 

l’augmentation substantielle des activités extractives, notamment 

pétrolières. 

 Mesdames et Messieurs 

Face à ces priorités stratégiques, mon gouvernement a toujours privilégié la 

concertation et le partenariat entre les différents acteurs du développement 

avec l’appui constant de nos partenaires au développement, en vue de leur 

exploitation efficiente en faveur des populations. 

Cette approche participative a permis d’adopter des politiques et stratégies 

industrielles capables de favoriser le développement du Secteur Privé et 

l’investissement dans certaines industries de substitution aux importations, 

ainsi que la transformation de potentialités naturelles en richesses 

nationales. 

 Mesdames et Messieurs 

En cette circonstance particulière, je voudrais vous inviter à mettre cette 

journée à profit pour stimuler vos efforts de réflexion respectifs ainsi que vos 

expériences diverses en vue de contribuer au débat sur le développement 

industriel, inclusif et durable de notre continent. 

Certes, les obstacles sont nombreux, mais avec l’engagement politique 

recherché et les alliances souhaitées, notre continent atteindra ses objectifs 

de développement incluant une industrialisation durable. 



Le Niger, quant à lui, est déterminé à poursuivre ses efforts dans la mise en 

place d’un tissu industriel solide et cohérent, en vue de parvenir à 

l’intégration de notre pays à l’économie africaine et mondiale. 

Avant de terminer mon allocution, je voudrais saisir cette occasion pour 

exprimer la gratitude du peuple et du Gouvernement nigériens à l’ensemble 

de nos partenaires pour la qualité globale de notre coopération. 

Je souhaite plein succès à votre rencontre et je déclare ouvert la rencontre 

ministérielle consacrée à l’industrialisation et à la diversification économique. 

Je vous remercie de votre aimable attention. 

 

 

 


